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Ils sont dix-neuf, à un titre ou  à un autre, à veiller à la propreté des bâtiments communaux.  
De l’Hôtel de Ville aux écoles en passant par les installations sportives, ils veillent à la propreté 
des biens immobiliers de la commune tout en étant attentifs à d’éventuelles dégradations.  
Avec la Covid, leur tâche est devenue encore plus primordiale.
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Découvrez nos bornes pour véhicules électriques

RECHARGE

L'électricité renouvelable au quotidien
sim.moutier.ch

Les bornes sont disponibles : 
rue du Viaduc (en face du han-
gar des pompiers)
Hôtel de Ville (arrière côté Est)

Elles sont alimentées par notre 
courant TOPAZE.

Les moyens de paiement sont 
les suivants :
compte evpass, TWINT, SMS, 
App IOS ou Android, carte de 
crédit et de débit sans contact 
ou Apple Pay (NFC).

©CNES, Spot Image, swisstopo, NPOC
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C’est un des métiers de l’ombre dont 
le quidam a pu récemment mesurer 
l’importance. J’entends par là celui 
de concierge. En effet, jamais n’a-t-
on autant discuté d’hygiène que lors 
des dix-huit derniers mois, marqués 
par une terrible pandémie mondiale. 
Celle-ci nous a (ré-)inculqué tout un 
tas de mesures dites sanitaires, entre 
masques, gestes barrière, désinfection 
des mains, distances de sécurité, etc. 

Pour assurer la sécurité du person-
nel communal et enseignant, des 
enfants et du public, ils ont été 
dix-neuf à désinfecter, nettoyer et 
ripoliner les infrastructures commu-
nales. La Municipalité de Moutier 
compte en effet cinq concierges res-
ponsables, dix auxiliaires et quatre 
remplaçant-e-s. 

On parle souvent de travail de 
l’ombre. C’est vrai tant que tout 
va bien. C’est un peu comme les 
éboueurs de Naples, dont le grand 
public a saisi le rôle clé lorsque 

ceux-ci se sont mis en grève. Pour-
tant, plus que jamais, ces travailleurs 
de l’ombre se sont employés à assu-
rer un niveau de sécurité sanitaire 
irréprochable, devant par exemple 
désinfecter des poignées de porte, 
les bancs du Conseil de Ville ou les 
guichets de l’administration plusieurs 
fois par jour, pour éviter tout pro-
blème sanitaire.

Leur travail en cette période pandé-
mique a été titanesque. Ce sont aussi 
elles et eux qui doivent intervenir 
parfois au milieu de la nuit lorsque 
se produisent des événements comme 
les récentes inondations. Je tiens 
donc, au nom du Conseil municipal, 
à les remercier du fond du cœur pour 
leur travail assidu qui a contribué à 
maintenir un environnement des plus 
sûrs pour toutes et tous.

Réduire le rôle de concierge à une 
fonction invisible serait erroné. On 
peut aussi mesurer l’importance 
sociale que ces personnes occupent. 
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Au front pour votre sécurité

Ce sont elles qui règlent tous les 
petits pépins, qui connaissent tout et 
tout le monde et qui sont générale-
ment les piliers d’un bâtiment com-
munal. Nous avons toutes et tous une 
anecdote avec un concierge datant de 
notre période scolaire. Parfois bonne, 
comme les nombreuses fois où ce 
sont eux qui aident des élèves acci-
dentés. D’autres fois, moins bonnes, 
lors des remontrances contribuant 
à une forme d’éducation civique 
nécessaire à chaque élève. Certains 
de nos concierges sont d’ailleurs des 
spécialistes.

Cette boutade se veut surtout une 
forme de remerciements à leur travail 
tellement important à tout point de 
vue. Et puis, comme le disait si bien 
Jacques Dutronc : « Il faut plaisanter 
sur tout. Il n’y a que les concierges 
qui disent : « La plaisanterie a des 
limites . »

Valentin Zuber 
Conseiller municipal
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Le petit local du passage du Centre avait-il une vocation plus précise que celle de devenir  
un local commercial ? Certainement pas. Toujours est-il que ses murs ont abrité une crèmerie  
connue aussi pour ses lasagnes « maison » avant de séduire une fleuriste. Stef proposa ses arrangements 
durant de nombreuses années avant de tourner la page. Le local qui avait déjà connu quelques  
apéros auparavant abrite depuis quelques mois un commerce spécialisé dans le vin et les spiritueux. 
Certes, il émarge dans la catégorie petite entreprise plus que dans celle des grandes surfaces  
en n’accueillant sa clientèle que  les jeudis et vendredis de 17 h à 18 h 30, de même que les samedis  
matin de 10 h à 13 h. Eh oui, son propriétaire, en plus de proposer ses vins, continue de travailler  
à plein temps comme employé de commerce. 

OLIVIER BIERI
L’HISTOIRE D’UNE PASSION QUI DÉBOUCHE SUR L’OUVERTURE 
D’UN COMMERCE.

Ça ne pouvait plus durer. À chaque 
fois ou presque qu’Olivier Bieri 
débouchait une bouteille à son 

domicile, ses amis faisaient preuve 
de la plus grande curiosité, désirant 
savoir d’où venait la petite merveille 
et comment s’en procurer. Alors, 
petit à petit, Olivier ramena quelques 
cartons de ses voyages dans la Val-
lée du Rhône. En décembre 2019, il 
décidait d’ouvrir son petit commerce 
au centre-ville de Moutier avec l’idée 
d’en faire un complément à sa pro-
fession d’employé de commerce et de 
nourrir sa passion dans de meilleures 
conditions. Par chance, son ambition 
première n’était pas de vivre de la 
vente de ses vins. Le premier confi-
nement survenu quelques mois plus 
tard s’est permis de le lui rappeler.

La passion d’abord

Olivier Bieri n’avait rien pour deve-
nir œnologue ou marchand de vin. Sa 
carrière professionnelle commence 
par un CFC d’employé de commerce, 
profession qu’il exerce toujours. « J’ai 
toujours aimé le vin, confirme Olivier 
Bieri. J’allais en France principale-
ment, en Bourgogne et dans la Vallée 
du Rhône pour y découvrir des crus. 
J’ai ainsi un ami vigneron à Vac-
queyras. J’ai commencé à ramener 
quelques cartons. Quand nous avions 
des gens à manger à la maison, je 
sortais ces vins-là.Tout le monde me 

disait que ce vin était bon et qu’il 
fallait en ramener. Un beau jour, j’ai 
fait venir une palette, j’ai organisé 
une petite dégustation et c’était parti. 
J’ai ensuite élargi sur d’autres régions 
telle la Bourgogne. Maintenant, j’ai du 
vin de presque toutes les régions de 
France, mais aussi d’Italie ou d’Es-
pagne par exemple. »  

À l’aventure

« Au début, j’allais plus ou moins à 
l’aventure, puis je me suis documenté 
et maintenant j’ai un petit réseau. Je 
vais régulièrement découvrir des vins 
sur place. Mais comme il n’est pas 
possible de me déplacer pour chacun 
des vins que je propose, je demande 
des échantillons aux vignerons que je 
sélectionne. En fonction de ces échan-
tillons, je procède alors à l’importation 
des bouteilles, ce qui ne m’empêche 
pas de chercher à rencontrer mes four-
nisseurs. Par contre, alors qu’au début 
j’allais chercher mes vins avec ma 
petite remorque, maintenant ce sont 
des transporteurs qui se chargent de 
me les ramener. Pour tout ce qui est 
spiritueux, je travaille par contre avec 
des grossistes. »

Pendant une dizaine d’années, Olivier 
s’est passé de local de vente. Le vin 
se trouvait à son domicile ou dans un 
dépôt. Dans le même temps, le pas-
sionné a commencé à développer un 

site internet et a participer à plusieurs 
reprises à Moutier-Expo : « Depuis là, 
j’ai commencé à avoir une clientèle 
assez régulière qui me commandait 
aussi du vin durant l’année. J’ai aussi 
commencé à amener un peu plus de 
vins à Moutier-Expo et, pour répondre 
à la demande, j’ai ouvert mon maga-
sin en 2019. Même s’il marche plutôt 
bien, je n’envisage pourtant pas de 
faire que cela. »

La France d’abord

Olivier Bieri fait un tour de France 
dans son magasin et propose, en 
plus de ses spécialités que sont les 
vins de la Vallée du Rhône et ceux 
de Bourgogne, des vins de la Loire, 
de Savoie ou encore du Jura ou du 
Languedoc : « Pendant la pandémie, je 
n’ai par contre pas fait de visites de 
nouveaux domaines. » Le client peut 
aussi trouver quelques Bordeaux chez 
Olivier. « Trouver un vin sympa à des 
prix abordables est plus difficile, mais 
pas impossible. En cherchant bien, on 
trouve encore de belles choses chez 
de petits vignerons. Avec eux, comme 
pour 90 % de mes fournisseurs, je tra-
vaille en direct. »

Olivier propose aussi quelques vins 
suisses. Mais là, contrairement à 
la Vallée du Rhône, le commerçant 
s’est lancé à la découverte en terre 
inconnue : « Ce sont des vins que je 
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Olivier Bieri propose tant des vins que des spiritueux.

ne connaissais que de réputation. Je 
travaille surtout avec un vigneron 
valaisan et des vignerons neuchâte-
lois. » On ne trouve par contre pas de 
vin prévôtois chez Oli-vins : « Ça ne 
s’est pas encore donné. Mais pourquoi 
pas un jour. » Olivier s’est forgé une 

jolie réputation, au point de fournir 
quelques restaurants de la région : « Je 
m’inspire de la carte élaborée par le 
chef avant de faire une sélection de 
vins que je propose au restaurateur. 
Comme tout passionné, Olivier aime 
partager son amour du vin. Il est 

possible de le contacter pour procé-
der à des dégustations : « Je pense, si 
la Covid le permet, reprendre la possi-
bilité de proposer un vin du mois à la 
dégustation. Le badaud pourra entrer 
chez moi et le découvrir… si ce satané 
virus nous laisse en paix. »

Intempéries : recommandations à la population

En cas de catastrophes naturelles 
(inondations, glissements de ter-
rain, etc...) les corps de sapeurs-

pompiers ne peuvent pas être au four 
et au moulin, mais doivent fixer des 
priorités en fonction des urgences et 
de la situation.

C’est pourquoi nous vous communi-
quons, ci-dessous, quelques actions 
préventives ciblées qui ont été recom-
mandées par les spécialistes :
•  Nettoyer les caniveaux et dégager les 

écoulements ;
•  Obstruer les sauts-de-loup et autres 

accès où l’eau pourrait s’engouffrer à 

l’aide de planches, de sacs remplis de 
sable ou de gravier, avec des feuilles 
de plastique ;

•  Condamner les entrées de caves 
ou autres portes situées dans des 
endroits jugés comme points faibles 
à l’aide de sacs remplis de sable, de 
planches de bois ou autres. Creuser 
des rigoles ou placer des entraves 
dans le but de détourner le flux d’eau 
peut s’avérer déjà très judicieux;

•  Fermer les fenêtres dans les 
sous-sols ;

•  Obstruer les fenêtres ou portes dont 
l’étanchéité n’est plus optimale avec 
des serpillères par exemple ;

• Dès l’apparition d’eau en sous-sol, 
il faut évacuer à l’aide de pompes ou 
avec des seaux (chaque objet immo-
bilier devrait aujourd’hui être équipé 
avec une pompe domestique que pro-
posent tous les commerces « do it »). 
Les sapeurs-pompiers ne pourront 
malheureusement pas aider partout 
pour quelques centimètres d’eau accu-
mulés dans les sous-sols.

Merci de vous en référer aux indica-
tions ci-dessus.

  
 CRISM MOUTIER

Ces derniers mois, la météo a causé énormément de dégâts et les corps des sapeurs-
pompiers de l’arrondissement ont effectué un énorme et remarquable travail. 
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Le service de Conciergerie de la 
Municipalité de Moutier peut se 
résumer en quelques chiffres. Il 

est composé de cinq chefs-concierges, 
d’un concierge, de neuf aides-
concierges et de quatre remplaçants, 
ce qui représente neuf postes de tra-
vail à plein temps. À ceci, il convient 
d’ajouter un mandataire qui s’occupe 
des bâtiments de l’École à journée 
continue. 

Les chefs ne se contentent pas de 
diriger. Chacun est responsable d’un 
ou plusieurs bâtiments parmi les 
bâtiments administratifs de l‘Hôtel-
de-Ville 1 et 2, les écoles, y compris 
les écoles enfantines, quelques instal-
lations sportives, le stand, la biblio-
thèque et la ludothèque ou encore 
la Sociét’halle. Ils doivent prendre 
davantage d’initiatives que les aides 
qui peuvent se contenter de faire ce 

Dix-neuf! C’est le nombre de personnes – engagées à différents taux d’occupation il est vrai – qui 
sont actives dans l’entretien au quotidien des bâtiments communaux. Certes, leurs tâches ne 
consistent pas à se livrer à de grosses réparations, mais quelques concierges retrouvent les gestes 
de leur métier précédent pour se livrer à certains travaux. Reste que la conciergerie à la sauce 
prévôtoise répond à certaines règles organisationnelles, même si tout n’est pas figé dans le marbre. 
Reste aussi que pour intégrer l’équipe, il faut être souple, l’accès à certains bâtiments n’étant 
possible qu’à certaines heures. 

Les bâtiments communaux  
n’ont pas de secrets pour eux

qu’on leur demande. Une situation 
toute théorique qui n’est pas forcé-
ment appliquée de cette manière au 
quotidien, tant certains employés 
sont attachés à leur bâtiment. Les 
concierges peuvent être amenés à pro-
céder à des réparations en fonction  de 
leurs compétences. Mais dès que le 
chantier devient plus conséquent, il 
est fait appel à des entreprises.

Les chefs-concierges doivent écouter 
leur bâtiment. En effectuant des tour-
nées d’inspection, ils peuvent détecter 
des problèmes à venir dans le chauf-
fage par exemple. Ils ont ainsi suivi 
des cours pour être plus aptes à établir 
certains diagnostics qui permettront 
d’économiser de l’énergie ou d’éviter 
de gros dégâts.

La tenue de manifestations dans les 
locaux communaux peut amener les 

concierges à être sur le pont le week-
end pour donner la salle, la réception-
ner et éventuellement la nettoyer. À 
ces occasions, ils sont aussi à dispo-
sition pour rendre service à certains 
locataires occasionnels. « Le concierge, 
reprend Marco Fernandez, c’est l’âme 
du bâtiment. Il arrive souvent qu’un 
utilisateur nous demande quelque 
chose qu’il estime indispensable. Avec 
son expérience, le concierge peut nous 
inciter à accéder à la demande ou pas. » 

Spécificités immobilières

À Moutier, comme ailleurs, la concier-
gerie consiste à entretenir les locaux 
dans le domaine de l’hygiène. Cer-
taines tâches se font à chaque inter-
vention d’un aide-concierge, d’autres 
une fois sur deux ou trois. D’une école 
à l’autre, les choses peuvent changer 
avec par exemple l’école du Clos qui 
possède plus de surfaces de classes 
que de couloir, contrairement à Chan-
temerle où c’est exactement l’inverse : 
« À nombre de classes identique, il 
faudra plus de monde à Chantemerle 
qu’au Clos », relève le chef du service 
des Bâtiments, Marco Fernandez. 

La Municipalité ne peut pas proposer 
de postes à plein temps à ses aides-
concierges. À ceci une raison simple, 
c’est qu’elles travaillent souvent en 
même temps : « À un moment donné, 
elles sont dix à travailler simultané-
ment » explique Marco Fernandez. 
« Les aides, dans certains cas, peuvent 
choisir le moment auquel elles effec-
tuent leurs tâches. Il y a toujours une 
marge de manœuvre lors de l’établis-
sement de l’horaire que nous fixons 

« Toutes les commandes sont centralisées depuis trois ou quatre ans, explique 
Marco Fernandez. Ainsi, nous avons réduit la gamme de nos produits et en 
testons régulièrement de nouveaux. Depuis que nous appliquons ce système, 
nous avons pu faire des économies de plus de dix pour cent. Nous y sommes 
parvenus en évitant d’acheter des produits qui font les mêmes tâches que 
d’autres par exemple. Désormais, ce sont aussi les concierges qui dosent les 
mélanges destinés aux aides. »
« Nous effectuons actuellement un test avec des produits éco. Nous devons 
encore analyser le rapport qualité-prix et de quelle manière des économies 
sont possibles dans nos locaux. Ce qui est valable à une place ne l’est pas 
forcément à une autre. Dans notre service, nous sommes toujours à l’affût 
de ce qui pourrait améliorer notre travail. Nous cherchons à atteindre une 
cohérence entre l’outil, le produit et le temps passé à faire un travail. »  

L’éco à l’examen
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ensemble. Mais chaque cas et chaque 
lieu sont différents. À la crèche par 
exemple, il n’y a pas de marge de 
manœuvre. Ainsi, dans les écoles, les 
grands nettoyages ont lieu pendant 
les vacances. Dans les bureaux admi-
nistratifs qui sont occupés à l’année, 
ceux-ci sont programmés quelques 
samedis matin en faisant un tournus, 
secteur par secteur. » 

Plus d’interventions 

La pandémie n’a pas bouleversé le tra-
vail des concierges si ce n’est que la 
désinfection des points de contact doit 
être effectuée plusieurs fois par jour, 
que ce soit dans les écoles ou dans les 
bâtiments administratifs. Des change-
ments ont aussi eu lieu sur le plan 
organisationnel. Avant, le personnel 
pouvait se trouver dans les couloirs 
lorsque les enfants sortaient. Mainte-
nant, il doit attendre que les enfants 
aient déserté ces couloirs. « Nous 
avons dû mettre en place tout ce qui 

est distribution des masques et service 
de désinfection des mains en un laps 
de temps record. Nous avions plus de 
quatre-vingts endroits à équiper. »

Avec Caritas

La Municipalité de Moutier possède 
aussi six immeubles locatifs, ce qui 
représente une quarantaine d’apparte-
ments. Le temps des concierges domi-
ciliés dans le bâtiment étant révolu, 

les problèmes liés au déménagement 
des concierges s’avéraient parfois 
insolubles. Aujourd’hui, c’est donc 
Caritas qui est chargé de s’occuper de 
ces bâtiments, que ce soit à l’intérieur 
ou aux alentours. Cette délégation  
s’inscrit parfaitement dans le pro-
gramme Propul’s de Caritas qui donne 
de l’expérience à des personnes à la 
recherche d’un emploi. Ce mode de 
procéder est effectif depuis une année 
et demande encore à être ajusté. 

Entre les chefs-concierges, les aides et les remplaçantes, ce sont dix-neuf 
personnes qui s’occupent de l’entretien des bâtiments. Il s’agit de Raoul Bilat, 
Christophe Boegli, David Eberli, Christophe Fluri, Christian Staub, Michel 
Raingeard, Sylvia Binggeli, Maria del Carmen Gonzalez, Martine Laiouer, 
Josiane Paratte, Fabienne Pfister, Danièle Rebetez, Maria Rey Meyer, Maria 
Dina Rodrigues Pedro, Teresa Russo, Françoise Müller, Annelise Monnat, 
Maria Carolina Vera Carcamo et Habiba Soranzo, David Bandjak, apprenti.

L’équipe au complet

Le service des Concierges avec, devant de gauche à droite : Marco Fernandez, Habiba Soranzo, Dina Rodrigues,  
Marie Gonzalez ; derrière : David Bandjak, Christophe Boegli, Christian Staub, Maria Carolina Vera Carcamo, Raoul Bilat,  
Fabienne Pfister, David Eberli, Teresa Russo, Josiane Paratte.



Votre spécialiste

Près de chez vous.

Spart Menuiserie Sàrl

rue de Soleure 32 a, CH-2740 Moutier

Tél. +41 32 493 55 59, spart@menuiserie-spart.ch

www.menuiserie-spart.ch

Votre santé au centre  
de notre attention
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� Routes, trafic et voies ferrées 
� Hydraulique 
� Bâtiments et ouvrages d’art 
� Décharges et carrières 
� Travaux spéciaux  
� Aménagement du territoire 

2740 Moutier 032 494 55 88 
2950 Courgenay 032 471 16 15 
2720 Tramelan 032 487 59 77 
2350 Saignelégier 032 951 17 22 
2800 Delémont 032 422 56 44 
4242 Laufen 061 761 17 85 
2610 Saint-Imier 032 941 71 50 
 
www.atb-sa.ch - info@atb-sa.ch 

Une fabrication locale 
depuis 1942

Tél. 032 312 00 50
www.bassin-fenetres.ch

Lundi - Samedi
Dimanche

6.00 – 22.00
7.00 – 21.00

Nous nous réjouissons de
vous accueillir à Moutier CFF

migrolino Moutier, Lucie Membrez
Avenue de la Gare 22, 2740 Moutier

PKF Fiduciaire SA
Fiduciaire P. Gobat SA

Rue centrale 47

CH - 2740 Moutier

Tél. +41 32 493 15 61

Fax +41 32 493 46 93

moutier@pkf.swiss

Comptabilité
Fiscalité
Audit
Conseil

www.pkf.swiss

Expert-réviseur agréé

Le meilleur 

moyen d’être 

lu et vu par

100 % des 

Prévôtois
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• par 18 voix contre 8 et 2 abstentions, 
l’arrêté du Conseil de Ville relatif à une 
dépense périodique de  85’000 francs, 
charges comprises, destinée à la loca-
tion de surfaces pour l’école ménagère 
à la Ruelle de l’Ours 8 ; 

• à l’unanimité, l’arrêté du Conseil de 
Ville relatif au règlement concernant le 
financement spécial « Préfinancement 
matériel et équipements » (annexe II 
du règlement du CRISM) ;

• par 26 voix et 2 abstentions, l’arrêté du 
Conseil de Ville relatif aux comptes 2020.

L É G I S L AT I F

 A PRIS CONNAISSANCE :

• du rapport sur la marche générale et 
les résultats de l’administration com-
munale durant l’exercice 2020 ;

• du développement de la motion du 
PSA demandant que la Ville de Mou-
tier mette en place des activités fai-
sant la promotion de l’égalité dans les 
classes prévôtoises.

 
Chancellerie municipale

A ACCEPTÉ : 

• par 27 voix contre 1, la résolution du 
Conseil de Ville du 28 juin 2021 relative 
au transfert de la Ville de Moutier dans 
le canton du Jura ; 

• à l’unanimité, l’arrêté du Conseil de 
Ville relatif à la libération d’un cré-
dit de  205 000 francs (TTC) pour le 
remplacement du véhicule Iveco Daily 
50C17A (4x4) et de l’épandeuse de sel 
routier pour le Service des Travaux 
publics (secteur voirie) ;
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Chapeau aux nouveaux diplômés !

La Municipalité de Moutier félicite 
vivement ses cinq apprenti(e)s 
ayant obtenu leur CFC. De gauche 

à droite : Célia Aprile, employée de com-
merce voie B ; Quentin Coelho Teixeira, 
agent d’exploitation domaine concier-
gerie ; Amélie Studer, employée de 
commerce voie E ; Anissa Montanaro, 
employée de commerce voie E ; Elliot 
Farine, informaticien (en médaillon).

Chancellerie municipale 

Lors de sa séance du 28 juin 2021,

le Conseil de Ville :

03
2 4

93
 38

 18

SPÉCIALISTE VW - AUDI - SKODA - SEAT
M. et I. Chittano - Rue de Chalière 11

2740 MOUTIER
Tél. 032 493 66 93 - triangle@bluewin.ch - www.triangle.stopgo.ch

GARAGE-CARROSSERIE DU TRIANGLE
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Vendredi 3, samedi 4, dimanche 5 septembre – Fête

BRADERIE PRÉVÔTOISE
En Vieille Ville

www.braderie-prevotoise.ch

Samedi 11 septembre – Danse

DANCEQWEENZ 
Centre de jeunesse – 13 h 15 à 18 h

www.dance-qweenz.ch

Vendredi 17, Samedi 18 septembre – Spectacle

SPECTACLE ÉCOLE DE DANSE  
MICHELE BLASER
Salle de Chantemerle

Vendredi à 20 h / Samedi à 16 h et 19 h

www.ecoledanse-michele.ch

Samedi 18 septembre – Papilles

CONCOURS DES SOUPES  
ET SOUPE DE MOUTIER 
En Vieille Ville

Samedi 2 octobre – Sport

COURSES DE MOUTIER-GRAITERY 
Départ Place Beseran

www.moutier-graitery.ch

Vendredi 8 octobre – Animation

FOIRE PRÉVÔTOISE D’AUTOMNE 
En Vieille Ville

Dès 9 h

Samedi 30 octobre – Soutien

SOIRÉE DES AMIS DU FC MOUTIER 
Sociét’halle – 18 h

www.fcmoutier.ch

7

 

ET AUSSI…

Août 

Jusqu’au 29  Expo Line Marquis

Jusqu’au 31  Expo Racines 
Expo BATO

Septembre

5 P’tit Raid

Dès le 11 Expo Jéromine Schaller

Jusqu’au 30  Expo Racines 
Expo BATO

Octobre

9  Haltérophilie – Finale de la Coupe  

de Suisse 

Jusqu’au 15  Expo BATO

Jusqu’au 24  Expo Jéromine Schaller

Jusqu’au 30  Expo Racines

6

4

TOUTES LES INFOS CONCERNANT LES MANIFESTATIONS 
SE TROUVENT DANS L’AGENDA SUR LE SITE WWW.MOUTIER.CH

2
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Une comparaison aisée.

C’est pour répondre à une motion 
relative à « un éclairage public 
écoresponsable » que Moutier a 

débuté le développement de son éclai-
rage public en utilisant l’éclairage dyna-
mique, appelé aussi intelligent. Celui-ci 
fonctionne à 10% dès son enclenche-
ment. Puis, lors d’un passage d’un véhi-
cule ou d’un piéton, l’éclairage augmente 
à différentes intensités programmées en 
fonction des plages horaires. Dès qu’un 
luminaire détecte un passage, il donne 
l’ordre aux suivants d’augmenter l’inten-
sité lumineuse, alors que les précédents 
retrouvent leur seuil de base de 10 %.

Cette technologie, qui permet d’éclairer 
à faible intensité lorsqu’il n’y a pas de 
mouvement, ne peut pas être implantée 
dans toute la ville. Les endroits à faible 
trafic procurent une meilleure efficacité 
et fiabilité pour ce type de luminaires.

Le premier secteur où l’éclairage dyna-
mique a vu le jour est le quartier de 

La Ville de Moutier poursuit sur sa lancée et améliore constamment son éclairage public.  
Depuis fin 2019, elle investit sans relâche, avec des efforts considérables, pour adapter son parc 
lumière en installant des luminaires dynamiques LED, plus respectueux de la faune et de la flore  
et plus économiques. Une diminution de 4% de la consommation d’énergie de l’éclairage public  
a pu être constatée depuis 2010.

De la lumière à chaque coin  
de rue, mais discrètement

« Combattes / Fin-Lépine », en 2019, avec 
19 points lumineux. Afin d’observer 
leur efficacité, des photos prises de nuit 
avec un drone ont permis d’observer 
l’éclairage à différentes intensités en 
comparant la nouvelle technologie avec 
l’ancienne (voir image ci-dessous). Cette 
photo a d’ailleurs été présentée lors de 
Moutier-Expo 2019 et a suscité un vif 
intérêt de la part des visiteurs. Au vu de 
cette première expérience satisfaisante 
et des retours positifs des propriétaires 
des rues concernées, il était logique de 
poursuivre sur cet élan.

De ce fait, plusieurs secteurs ont donc 
été équipés avec ce type de technologie :

Au total, ce sont plus de 150 luminaires 
intelligents qui ont été installés à Mou-
tier. L’objectif serait de remplacer tous 
les quartiers comportant une route 
secondaire où l’éclairage est ancien, 
c’est-à-dire avec du sodium, par de 
l’éclairage dynamique. Des analyses 
vont être réalisées prochainement afin 
de faire un état de la situation, ce qui 
permettra de définir les secteurs à déve-
lopper dans le futur. Actuellement, le 
quartier de « La Courtine » est en cours 
de réalisation où 120 points lumineux 
vont être installés.

Services industriels  
Moutier

 

Chemin des Cerisiers 
47 points lumieux

Champ-Faudin
7 points lumineux

Rue Mercier
85 points lumineux

2019-2020 2020-2021 2020 
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Céline est prête à ouvrir sa porte de  
Le rendez-vous est fixé le 16 juillet à Movelier, localité où la Prévôtoise 
passe désormais l’essentiel de son temps. Céline Mercier répond au coup 
de sonnette et vient m’ouvrir, appuyée sur des cannes anglaises et  
surtout porteuse d’un sourire grand comme ça. Le plus mal à l’aise  
dans l’histoire, c’est moi. Ce n’est pas tous les jours que l’on rencontre 
une jeune fille de vingt-six ans, fille d’un copain en prime, condamnée  
à relativement court terme à quitter ce monde. Un départ dont elle 
choisira le moment entre celui où elle ne pourra plus marcher et celui  
où elle sera à la limite de porter à ses lèvres la potion létale. Céline, 
comme son grand-père et sa maman avant elle, est atteinte de la maladie 
de Charcot : « Et dire que l’on estime que seuls cinq à dix pour cent  
des descendants sont touchés par une maladie qui touche surtout  
des personnes plus âgées », raconte Céline.

Céline avait vingt-trois ans lorsque 
le diagnostic a été posé. La Pré-
vôtoise a fait toutes ses études à 

Moutier, avant de devenir assistante 
vétérinaire. Elle passe ensuite sa matu-
rité avec pour objectif celui de devenir 
ingénieure agronome. Pour cela, elle 
effectue un stage d’une année dans 
une ferme : « C’est là que je suis tom-
bée malade et que j’ai dû tout arrêter. 
Je me suis rendu compte que c’était la 
maladie de Charcot lorsque je n’arri-
vais plus à me mettre sur la pointe 
des pieds. C’est devenu plus compli-
qué lorsque j’ai dû l’annoncer à mon 

papa lorsque le diagnostic définitif est 
tombé en mai 2018. » 

Béquilles indispensables

Trois ans plus tard, la maladie a fait 
son chemin. Même si elle se déplace 
avec des béquilles ou en fauteuil 
roulant, Céline parvient encore à 
conduire. Une main commence aussi 
à être touchée :

 « Je n’ai pas fait le lien avec l’évolu-
tion de la maladie chez ma maman ou 
chez mon grand-papa. Après trois ans, 

ma maman était déjà décédée. Même 
si nous sommes de la même famille, 
la maladie évolue différemment d’une 
personne à l’autre. »  

Abandonner ses rêves

« Ce qui a été le plus brutal pour 
moi, c’est d’abandonner mes rêves », 
reprend Céline. Je ne travaillerai 
jamais dans une ferme, pas plus que je 
ne deviendrai maman. Je ne peux plus 
me projeter dans l’avenir. Comme je 
connaissais déjà la maladie, la claque 
est venue d’un coup. Il n’y a pas eu 
de suspense. Au quotidien, j’y vais 
jour après jour. Ce qui me fait tenir le 
coup, c’est mon entourage, mon papa. 

Il y a quelques années, j’ai connu 
Louis avec qui j’habite. Je l’ai ren-
contré trois mois avant ma maladie. 
C’était mon copain, maintenant c’est 
un ami. Il a bien tenu le choc et m’aide 
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Céline ne craint pas l’objectif.

Céline a écrit un livre qu’elle espère bien voir éditer. Le bouquin commence 
le jour où son papa ferme la porte de l’hôpital de Genève. « Mon fil rouge, 
ce sont les étapes du deuil, explique Céline. Lorsque l’on perd quelqu’un 
ou que l’on tombe malade, il y a différentes étapes de deuil qui sont le 
choc, l’annonce, la tristesse, la culpabilité, la colère, la dépression. Après, 
on remonte gentiment jusqu’à l’acceptation. Je suis sur ce chemin. Je pense 
que je suis sur le bon côté de la pente. Dans ce bouquin, je parle de ce que 
j’ai vécu, mais aussi des étapes futures. Je parle aussi des croyances et de 
la mort. » Aujourd’hui, le livre est fini et il ne manque que la quatrième de 
couverture, deux photos et un éditeur. « Je l’ai écrit seule, mais il a été revu 
par Philippe Ribe. C’est moi également qui ai choisi les photos de ma vie qui 
figureront dans le livre. »  

C’est mon histoire
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sortie 

au quotidien. Je voulais vivre dans un 
endroit clos avec juste ma terrasse et 
la possibilité de me promener avec 
mon chien. Je l’ai trouvé à Movelier. 
Je ne voulais pas être sur du goudron 
et voir tous les jours des voitures. Je 
suis aussi très entourée par mes amis 
qui viennent régulièrement me voir. »  

Un long chemin 

Céline sait à quoi s’attendre même 
si, lorsque sa maman était malade, 
elle était au Val-de-Travers : « Je ne 
la voyais qu’une fois par semaine et 
nous avions tellement de choses à 
nous dire que nous ne parlions pas de 
la maladie. Mais le choc de l’avoir per-
due a été beaucoup plus violent que 
ma maladie actuelle. » Suffisamment 
pour se révolter et ne plus croire en 
Dieu : « Maintenant, ça revient genti-
ment parce que j’ai besoin de me rac-
crocher à quelque chose. » 

Un choix assumé

Céline entend choisir le moment où 
elle nous quittera. Pour cela, elle a 
déjà contacté Exit, l’Association pour 
le Droit de Mourir dans la Dignité : 
« Au départ, je pensais absorber la 
dose létale le jour où je ne pourrais 
plus marcher du tout. Maintenant (à 
mi-juillet), je ne peux déjà plus me 
pousser en chaise seule. Le jour où 
je n’aurai plus mes jambes du tout et 
que je ne pourrai plus conduire, ce 
sera le moment de quitter ce monde. 
C’est ce que je dis maintenant. Je ver-
rai plus tard si je repousse le moment. 
Le problème avec Exit, c’est que je 
dois pouvoir absorber la dose seule. 
Ma maman, contrairement à mon 
grand-père, n’avait pas pu recourir à 
eux parce qu’elle ne pouvait plus sai-
sir la potion. Si vous perdez vos bras, 
vous ne pouvez plus recourir à Exit. 
Même s’il y a des restrictions, nous 

avons beaucoup de chance de pou-
voir le faire, contrairement à d’autres 
pays. » 

Relation fusionnelle

Durant l’entretien qu’elle nous a 
accordé, Céline s’est ouverte comme si 
nous la connaissions depuis toujours. 
Souvent sérieuse, souvent souriante, 
elle nous a paru sereine, comme si elle 
avait accepté sa maladie : « Accepté, 
je ne pense pas. Aujourd’hui, je suis 
bien, mais les quatre jours précédents 
j’ai chialé tous les jours. J’ai la chance 
d’être relativement seule ici même si 
j’ai de la visite quasiment tous les 
jours. Je suis aussi hyperconnectée 
avec mon père. Quand je suis bien, il 
est bien, et quand je suis mal… »

La sclérose latérale amyotrophique 
ou SLA, également appelée dans 
le monde francophone maladie de 
Charcot, est une maladie neurodé-
générative des motoneurones de 
l’adulte. Elle provoque une para-
lysie progressive de l’ensemble 
de la musculature squelettique 
des membres, du tronc (y com-
pris les muscles respiratoires) et 
de l’extrémité céphalique. La SLA 
cause une paralysie progressive 
accompagnée d’une amyotrophie. 
L’atteinte de la fonction respira-
toire est le principal facteur du 
pronostic. L’évolution se fait tou-
jours vers l’aggravation des défi-
cits, mais à une vitesse variable. 
Ainsi, la durée totale de la mala-
die, c’est-à-dire l’intervalle entre 
l’apparition du premier symp-
tôme et le décès, peut varier de 
quelques mois à plusieurs années ; 
elle est en moyenne inférieure à 
quatre ans et dans 50 % des cas le 
décès a lieu dans les trois ans sui-
vant la première manifestation cli-
nique. Des survies prolongées sont 
cependant possibles conduisant, 
dans les formes évoluées, à une 
perte d’autonomie et à une dégra-
dation de l’état général. (source 
Wikipédia)

La maladie 
de Charcot
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sera un bon poste pour vous » 

Isabel et Cristobal Alvarez ont passé 
sept ans à Denia avant d’être affectés 
au poste de Moutier. Une découverte 

qui n’est pas si grande que cela pour 
ce couple qui, de 1991 à 1993, a effec-
tué son école d’officiers de l’Armée du 
Salut à Bâle : « Nous connaissons un 
peu la Suisse où nous avons passé 
très souvent des vacances, explique 
Isabel. Nous avons demandé à venir 
en Suisse il y a longtemps. » « Et puis 
un jour, reprend Cristobal, notre chef 
nous dit que Moutier pouvait être un 
bon poste pour nous. Et nous voilà. »

Un poste et une brocante

Le couple n’aura pas à s’occuper de 
la brocante qui est sous la responsabi-
lité d’un autre officier. Il est par contre 
en charge du volet social de l’Armée 
du Salut. À Moutier, le bâtiment de 
l’Armée du Salut abrite deux chambres 
sociales destinées à des personnes 
dans le besoin : « Souvent, ce sont les 
services sociaux qui nous envoient des 

personnes, constate Cristobal. Parfois 
ce sont des personnes qui viennent 
d’elles-mêmes et nous évaluons leur 
cas. Nous avons aussi deux chambres 
sociales à Malleray. Nous avons aussi 
eu le cas de jeunes qui ont été expul-
sés par leurs parents et qui sont venus 
chez nous. Nous avons également 
eu des personnes alcooliques. Dans  
certains cas, l’hébergement peut durer 
une semaine, voire des mois, même si 
les chambres sociales servent surtout 
au dépannage. Notre but ne consiste 
pas à héberger les personnes dans le 
long terme. Nous avons également des 
bons que nous pouvons remettre à des 
personnes nécessiteuses comme, dans 
certains cas, nous pouvons aider une 
personne à payer quelques factures. À 
chaque fois, nous évaluons d’abord la 
situation du requérant. Normalement, 
ces aides doivent être ponctuelles. 
L’argent nécessaire pour ces tâches 
vient de la marmite, des bénéfices de 
la brocante ou du Quartier général. 
Nous avons aussi reçu une somme 

pour aider les cas Covid. » Les salu-
tistes disposent d’un grand bâtiment 
qui accueille aussi l’action « Table 
couvre-toi ». Les colis sont remis ici 
tous les mercredis.   

Ouvert à tous

L’Armée du Salut est bien sûr une 
association religieuse. À ce titre, 
ses officiers, qui sont des pasteurs, 
peuvent animer des cérémonies reli-
gieuses. « Mais lorsque nous avons 
affaire à des personnes dans le besoin, 
leur appartenance religieuse n’est pas 
un problème et nous ne cherchons pas 
à les recruter dans nos rangs. Nos acti-
vités sont affichées dans une vitrine. 
Les gens les lisent ou ne les lisent pas 
et décident de participer ou non sans 
que ceci soit une condition pour une 
aide sociale. Pour nous, ce qui est 
social appartient au social et ce qui est 
religieux appartient à l’église. La per-
sonne qui bénéficie de l’aide sociale 
et qui désire un conseil plus spirituel 
le fait à sa propre initiative. 

Une vitrine

L’Armée du Salut gère aussi la bro-
cante dans ses locaux. Pour Cristobal 
Alvarez, la brocante est appréciée et 
démontre clairement que l’Armée du 
Salut peut avoir des activités indé-
pendantes de la religion. Reste aussi 
que les revenus de cette brocante 
contribuent grandement à l’entre-
tien du bâtiment prévôtois. Parmi ses 
activités, le couple visite des familles 
comme il visite également la prison : 
« Nous parlons avec eux et essayons 
de les réconforter comme nous le fai-
sons avec toutes les personnes qui 
viennent à notre rencontre. » 

Isabel et Cristobal Alvarez n’ont pas découvert la Suisse lorsqu’ils ont débarqué à Moutier, le 3 juillet 
2020, afin de prendre la responsabilité du poste de l’Armée du Salut. Auparavant, ils avaient effectué 
une partie de leur formation à Bâle. Pour ces Espagnols originaires des Iles Canaries et passés 
par Denia dans la communauté valencienne, le choc a dû être grand. Reste que les nouveaux maîtres  
des lieux sont parfaitement à l’aise lorsqu’ils nous parlent de leur mission prévôtoise. 

Isabel et Cristobal Alvarez sont à la tête du poste de l’Armée du Salut de Moutier.
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pour atteindre un bon niveau
Curieusement, c’est avec une manifestation qui sort totalement  
du quotidien des pongistes que le Club de Tennis de table de  
Moutier s’est fait connaître. Son traditionnel tournoi de la piscine 
séduit en effet tant les Prévôtois que les pongistes venus de bien 
loin. Le meilleur Helvête de l’époque, Thierry Miller, ancien  
champion du monde en double senior,  en a été l’un des habitués.  
Et pourtant, on est loin des lieux habituels exempts de la moindre 
brise où les compétitions se disputent d’habitude. 

Le Club de Tennis de table de Mou-
tier, devenu les Moutier Raptors 
avec le temps, a été fondé en 1975. 

Aujourd’hui, il compte 45 membres, 
dont une dizaine d’enfants en âge 
de scolarité : « Nous avons toujours 
formé des jeunes, mais nous avons 
de la difficulté à ce qu’ils restent dans 
le club », explique le président de la 
société, Alain Koenig. « Ils viennent, ils 
essayent et se rendent compte ensuite 
que pour arriver à un bon niveau, il 
faut des années de pratique. Certains 
se découragent à cause de cela. »

Trois équipes

Le club engage trois équipes en 
compétition, une en première ligue, 
une autre en deuxième ligue et une 
dernière en troisième ligue. Il n’y a 
pas si longtemps, le club évoluait en 
ligue nationale C, un exploit réalisé 
durant trois saisons, alors que les 
filles évoluaient en ligue nationale B. 
Vingt-cinq ans se sont passés depuis 
ces années glorieuses. « Par chance, 
nous avons maintenant deux jeunes, 
Yann Avalos, en première ligue, et 
Yan Goepfert, en deuxième ligue. De 
quoi soulager les vieux qui forment 
l’ossature des équipes. Chaque équipe 
est composée de trois joueurs et d’un 
remplaçant à choisir parmi les quinze 
licenciés du club. »

Aux jeux

Le tennis de table est un sport très 
populaire : « Je pense qu’en Suisse 
tout le monde a joué au ping-pong un 

jour ou l’autre. Mais de là à franchir 
le pas et s’inscrire dans un club... En 
Suisse, nous avons une toute petite 
fédération et c’est exceptionnel que 
nous ayons pu envoyer une athlète 
aux Jeux Olympiques cette année. » 

En tant que club formateur, le club 
prévôtois fait de gros efforts pour faire 
évoluer ses jeunes. Ils s’entraînent 
tous les vendredis de 18 h 30 à 20 h 
sous la houlette d’un entraîneur pro-
fessionnel qui travaille en France à 
haut niveau, à Delémont et aussi à 
Moutier. Il gère bien les jeunes de tous 
les niveaux. Un jeune qui en veut peut 
aussi venir jouer avec nous les mer-
credis où nous avons aussi la salle. » 

Un truc extraordinaire

Un événement a joué un rôle impor-
tant dans la notoriété du club prévô-
tois, c’est le Tournoi de la piscine, 
né en même temps que la société : 
« Nous avons toujours eu de bons 
joueurs, avec notamment Thierry 
Miller qui est certainement le meilleur 
joueur suisse des cinquante dernières 
années et d’autres joueurs de LNA. » 
Les participants apprécient le système 
handicap qui rééquilibre les chances 
et a notamment permis à Alain Koe-
nig de le remporter à trois reprises : 
« S’il n’y avait pas ce système handi-
cap, je n’aurais aucune chance. Gaël 
Vendée, qui joue en ligue A, a tout 
de même surmonté son handicap de 
cinq points par set pour le rempor-
ter à sept reprises. » Le tournoi a une 
grande importance pour le club. Tout 
d’abord pour essayer de convaincre 
quelques jeunes de se lancer. Ensuite, 
pour améliorer les finances du club 
qui, grâce à l’aide des commerçants et 
artisans de la ville, se portent mieux 
après la manifestation. »

Alain Koenig préside le CTT Moutier.



Mérite sportif ou culturel

La Commission Culture, Sports,  
Loisirs, Jeunesse, honorera les spor-
tives / sportifs et actrices/acteurs 
culturels méritants ayant œuvré ou 
accompli un exploit en 2020 et 2021 
au cours d’une cérémonie qui se 
déroulera dans le courant du mois de 
novembre 2021.

Un appel aux candidatures est lancé 
par la commission. Peuvent être 
candidat(e)s à recevoir une distinction : 

Mérite sportif 
•  un(e) sportif(ve) à titre individuel, 

qu’il(elle) pratique un sport indivi-
duel ou un sport d’équipe ;

•  une équipe dans son ensemble ; 
•  un club ou une association sportive ;
•  toute autre personne ayant œuvré 

pour le sport ou les sportifs en géné-
ral (dirigeant, entraîneur, etc.).

Mérite culturel
•  un acteur culturel à titre individuel ;
•  un club ou une association dans son 

ensemble ;
•  toute autre personne ayant œuvré 

pour la culture en général. 

Le(la) candidat(e) devra être 
domicilié(e) à Moutier ou être membre 
d’un club ou d’une association ayant 
son siège à Moutier.

Candidature 

Les candidat(e)s sont présenté(e)s au 
moyen d’un formulaire ad hoc. Vous 
pouvez le télécharger sur notre site 
internet (www.moutier.ch) ou venir 
le chercher au guichet de la Chancel-
lerie municipale, durant les heures 
d’ouverture. 

Les candidatures peuvent être dépo-
sées ou envoyées par courrier à 
la Commission Culture, Sports,  
Loisirs, Jeunesse, (rue de l’Hôtel-
de-Ville 1, Case postale 927, 2740 
Moutier), jusqu’au 31 octobre 2021.  

Françoise Beuchat, secrétaire 
Commission Culture, Sports,  

Loisirs, Jeunesse
16
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Numéros d’urgence

Police 117
Pompiers 118
Ambulance 144
Hôpital de Moutier 032 494 39 43
Médecin de service 
en cas d’urgence 0900 93 11 11
Dentiste de service 
en cas d’urgence 032 466 34 34
La Main tendue 143
SOS Futures mamans 032 422 26 26 
Ligne d’aide 
pour les enfants et les jeunes 147
REGA 1414
Intoxication 145
Service de piquet des 
Services industriels 
( eau-électricité ) 032 494 12 22
Numéro d’urgence 
en cas de catastrophe 0840 80 2740

Pharmacies de service 
Services de nuit et de dimanche

Dimanches et jours fériés 
de 10 h à 12 h et de 18 h 30 à 19 h

Centre Migros 058 878 20 70  
• 25 - 27 août • 18 - 24 septembre • 9 - 15 octobre

Centre Coop 058 878 27 50 
• 28 août - 3 septembre • 11 - 17 septembre  
• 25 septembre - 1er octobre • 16 - 22 octobre

Pharmacie GARE 032 493 32 02 
• 4 - 10 septembre • 2 - 8 octobre

wwww.moutier.ch
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« Alors on danse » 
Cette année, nous n’allons pas sortir de programme sur papier même si nous espérons que cette fois  
nous sommes repartis pour de bon ! Nous avons programmé beaucoup de danse - mais pas que ! - avec 
comme fil rouge « Alors on danse » en référence à la chanson de Stromae. « Alors on sort pour oublier tous 
les problèmes, Alors on danse… Et là tu te dis que c’est fini car pire que ça ce serait la mort. Quand  
tu crois enfin que tu t’en sors, quand y en a plus et ben y en a encore… « Alors on danse… Alors on chante. »

L’EAU ET LES RÊVES 
Danse Butoh & piano 

Animée au rythme d’un piano à la forte puissance 
évocatrice, la danse Butoh, à fleur de peau, réveil-
lera des souvenirs intimes du spectateur en explo-
rant l’univers onirique de l’eau.

Aula de Chantemerle - Les Estivales de Court,  
Je 26, Ve 27 et Sa 28 août, 20 h.

PETIT GAZON
Le petit gazon, c’est notre drapeau national. Il est 
l’exemple idéal de la perfection avec laquelle un·e 
citoyen·ne suisse accomplit ses devoirs.

Vitrine du Comptoir d’HeVa - fOrum culture  
Performance théâtrale par la  Cie Neurone Moteur, 
Ve 10 et Sa 11 septembre, 20 h.

JÉROMINE SCHALLER,  
Impressions éphémères  
Des peintures atmosphériques et tourmentées de 
ciels et de paysages qui naissent d’un amalgame 
d’observations et de souvenirs. 

Galerie du Passage, vernissage Ve 10 septembre, 
18 h 30. Peinture et estampe du 11 septembre au 
24 octobre. 

SILVA Cie Synergie

Silva se nourrit de l’imaginaire et de l’atmosphère 
de la forêt, des êtres réels ou des personnages 
mythologiques et des esprits qui l’habitent,  
l’apprivoisent et la façonnent.

Le Stand + chemin didactique dans la forêt - 
fOrum culture / Evidanse, Danse et musique jazz 
Sa 18, 19 h et Di 19 septembre, 18 h.

DE PIED EN CAP Les Petits Chanteurs  
à la Gueule de Bois

Avec le corps comme fil rouge, le concert propose 
une petite visite guidée dans quelques-uns des 
nombreux méandres constituant l’être humain 
dans toute sa complexité.

Aula de Chantemerle - Contes et Compagnie, Chan-
son française, en famille Ve 24 septembre, 19 h.

L’ART DE LA CHUTE  
L’atelier de l’Inventeur

À la suite d’une chute en parapente de 30 mètres, 
c’est sur le pendant qu’Antoine Zivelonghi s’est 
penché pour créer un seul en scène plongeant 
corps et âme dans la thématique de la chute.

Aula de Chantemerle - fOrum culture / Contes et 
Compagnie Théâtre Di 3 octobre, 19 h.

VIDEODANCEGAME, Collectif Rohling

VideoDanceGame est un jeu multimédia interactif 
associant danse, mouvement et images. Dans des 
espaces colorés, les enfants sont invités à danser 
en interaction avec des images projetées au sol 
et sur le mur. 

Aula de Chantemerle – Evidanse, Danse, en famille 
Sa 30 octobre, 10 h 30 et 15 h 30.

JESSANNA BAND Vernissage de  
son nouvel album À CONTRE-COURANT

« Alors d’une main je maintiens le cap et de l’autre 
mon courage, oh oui j’ai posé mes intentions et 
revu tous les virages ».

Aula de Chantemerle Jazz, Pop Ve 5 novembre, 
20 h.

L’OCÉAN À LA PETITE CUILLÈRE
Cie Bis!!

Ce conte de fée déjanté écrit par Douna Loup pour 
la flûtiste Elisabeth de Merode est inspiré de faits 
réels et nous amène dans cette zone fascinante 
du « borderline ». 

Aula de Chantemerle - La Nuit du Conte / Biblio-
thèque de Moutier, Conte musical Ve 12 novembre, 
19 h.

FRANÇOIS MONNIER Lignes de failles
Entre végétal et abstraction nous voyageons dans 
la délicatesse des dessins, la vibrance des cou-
leurs et des formes géométriques qui faussent 
notre perception.

Galerie du Passage, Ve 19 novembre, vernissage 
18 h 30, Crayons de couleur et acryl sur papier du 
20 novembre au 19 décembre. 

UNITRIO JOUE PICASSO
Trois lectures musicales proposent au public une 
approche singulière d’œuvres choisies de Picasso.

Aula de Chantemerle Jazz, Ve 10 décembre, 20 h.

NALC Cie ChamploO

La pièce questionne l’équilibre d’un clan, NALC, 
qui repose sur la rencontre des pratiques et 
les valeurs communes de ses six membres qui 
s’harmonisent pour se comprendre et avancer 
ensemble.

Aula de Chantemerle - fOrum culture, Danse et 
musique Di 19 décembre, 18 h. 

L’équipe du CCPM

Une œuvre de Jéromine Schaller. Petit gazon.Silva se nourrit de l’imaginaire et de l’atmosphère 
de la forêt.
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pour la bonne cause

Nous avons été emballés par cette 
opportunité. Dans un premier 
temps, nous avons commencé 

à élaborer nos idées sur papier. On 
a trouvé génial que la prof ait choisi 
notre classe. Cela nous a permis de 
découvrir d’autres activités extra-
scolaires et de participer à un projet 
du début à la fin. Par ailleurs, ce pro-
jet est unique, ça n’arrivera qu’une 
seule fois dans notre vie. Peindre 
sur une voiture : quelle expérience ! 
Notre enseignante nous a montré le 
style désiré par le propriétaire. Le but 
était de peindre avec beaucoup de 
couleurs et de motifs différents comme 
Romero Britto, un artiste brésilien.

Nos idées ont immédiatement fusé. 
Certains ont repris le même style, 
d’autres ont ajouté leur touche per-
sonnelle. Nous avons dû présenter 
plusieurs esquisses qui ont servi de 
base aux motifs finaux.

Les questions pour le Jour J étaient : 
sera-t-il difficile de peindre et de 
démonter certaines parties de la 
voiture ? Quel type de peinture uti-
liserons-nous ? Arriverons-nous à 

transposer nos idées sur la 4L et à 
terminer dans les temps ? Est-ce que 
le résultat correspondra à nos attentes 
et à celles du détenteur ?

Nous avons passé deux demi-jour-
nées à peindre la voiture. Nous avons 
eu beaucoup de chance, car nous 

avons pu travailler dans un vaste 
espace généreusement prêté par le 
Forum de l’Arc et nous avons été 
guidés par le regard expert du pro-
priétaire de la 4L.

C’était très marrant : au début le 
rythme était soutenu puis il a fallu être 
minutieux pour réaliser les différents 
décors. Nous avons testé différentes 
façons de peindre et, finalement, 
nous avons trouvé que le travail était 
plutôt accessible. Nous étions impa-
tients de découvrir le résultat sans les 
Scotchs et, nous pouvons le dire, nous 
sommes fiers du rendu final.

Cette expérience aura marqué notre 
fin de scolarité, c’est pourquoi nous 
tenons à remercier toutes les per-
sonnes qui ont permis que ce projet 
se réalise.

Une vidéo de notre projet est dispo-
nible à l’adresse : https://ecoles-mou-
tier.ch/4l/

La classe 11PM2   

Pendant un cours de dessin, notre enseignante nous a proposé de peindre une voiture 4L suite à  
la demande du propriétaire. La 4L est une voiture de plus de 40 ans ; elle participera au 4L Trophy qui  
est un rallye dans le désert du Maroc. Cette course est organisée dans le cadre d’une action humanitaire.

La classe et la fameuse 4L.
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FRANCS SUISSES

BON CADEAU PRÉVÔTOIS

D’UNE VALEUR DE CHF 20.–

Valable jusqu’au 31 décembre 2025 

 dans tous les commerces et restaurants de Moutier

Pas de restitution en argent liquide

Commerçants & Artisans Prévôtois

MM. Cédric Roos et Daniel Steiner
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FRANCS SUISSES

BON CADEAU PRÉVÔTOIS

D’UNE VALEUR DE CHF 50.–

Valable jusqu’au 31 décembre 2025 

 dans tous les commerces et restaurants de Moutier

Pas de restitution en argent liquide

Commerçants & Artisans Prévôtois

MM. Cédric Roos et Daniel Steiner
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5050 En vente 
à la Commune 
de Moutier, 
Caisse municipale
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 STORES 

 VOLETS 

 MOUSTIQUAIRES 

 STORES TOILES 

 BARRIÈRES 

 PORTES DE GARAGE 

VVV

2743 Eschert 

Nuno Figueiredo   
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Solutions des jeux sur : www.moutier.ch / magazine
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PLUS UNE LETTRE
À chacun des mots, ajoutez la lettre proposée  
pour en former un nouveau.

3   4   5 SEPTEMBRE
MOUTIER | WWW.BRADERIE-PREVOTOISE.CH

20 GUINGUETTES
PLUS DE 70 BRADEURS 
FORAINS & ANIMATIONS

BRADERIE BRADERIE 
PRÉVPRÉVÔTÔTOISEOISE
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École du Clos 
Classe de 3e Harmos 
Enseignantes : Mélanie Vez  
et Noémie Kohler
Thème : « Champs de blé »
Remarque : Les élèves  
ont travaillé en groupe  
sur les 6 dessins.
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